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Abstract

Entomological mission of Dr. Ivan Lobi to Ivory Coast. Coleoptera Pselaphidae IV
(Bythininae: genus Auchenotropis Raffr.). —Ten new species of the genus Aucheno-

tropis Raffr. are described from Ivory Coast ; the only species hitherto known from this

country was A. pauliani Jeannel.

Auchenotropis Raffray, 1913

Voyage Alluaud et Jeannel en Afr. or., Pselaphidae, p. 49; espèce-type: longipalpis

Raffray. —Jeannel 1949, Mém. Mus. natn. Hist. nat. Paris 29: 111. —Jeannel 1949,

Annls Mus. r. Congo beige 2: 55. —Jeannel 1952, loc. cit., 20: 144. —Jeannel 1954,

loc. cit., 33: 89. —Jeannel 1959, loc. cit., 75: 464-470. —Jeannel 1960, loc. cit., 83:

151-152. —Jeannel 1961, Explor. Pare natn. Albert (2), fase. 12: 40. —Leleup 1971,

Bull. Annls Soc. ent. Belg. 107: 205-210. —Leleup 1971, Revue Zool. afr. 90: 820-823.

Genre nombreux comprenant actuellement 36 espèces décrites en y incluant la

dizaine originaire de la Côte d'Ivoire et dont la diagnose est établie ci-dessous. Neuf
de ces dernières ont été découvertes par le Dr Ivan Lobi 2

, la dixième ayant été recueillie

1 38 e Contribution à l'Etude des Coléoptères Psélaphides de l'Afrique.

2 Recherches effectuées avec l'aide du Centre suisse de Recherches scientifique en Côte
d'Ivoire.

* Musée Royal de l'Afrique centrale, B-1980 Tervuren, Belgique.
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au Banco par R. Paulian et Cl. Delamare-Deboutteville en 1945 en un seul exemplaire

mâle que Jeannel a considéré comme paratype femelle de Auchenotropis pauliani; elle

est décrite ci-dessous sous le nom de A. permixta. En outre, les récoltes de I. Lobi

comprennent un bon nombre de femelles malheureusement indéterminables car, sauf

rares exceptions, les caractères ayant une valeur spécifique indéniable ne se trouvent

que chez les mâles. Les édéages de la grande majorité des espèces du genre sont peu

chitinisés et déformables. Aussi la conformation et la localisation des pièces du sac

interne (elles-mêmes peu sclérifiées) telles que je les ai figurées ne doivent-elles être

considérées que commeapproximatives. En revanche, la forme des paramères constitue

un critère très utile malgré le fait que leur bord interne soit membraneux et donc malaisé

à délimiter. Dans le présent travail, les pièces copulatrices de l'édéage de certaines

espèces ont été figurées et localisées par corrélation, en examinant plusieurs prépara-

tions d'édéages (A. densipunctipennis, A. longicollis ) . La différenciation des tibias

et des tarses antérieurs ainsi que des trochanters médians des mâles sont des caractères

spécifiques formels. Pour les espèces qui ne sont représentées que par un seul mâle,

je n'ai pas monté de patte médiane en préparation microscopique et le trochanter qui

s'y rapporte n'est donc pas figuré. Vue en préparation microscopique, la sculpture

élytrale pourrait sans doute constituer un caractère d'appoint pour la détermination

des espèces. Outre les banaux points pilifères, elle offre souvent des aires couvertes

d'aspérités constituées de larges et courts cônes plus ou moins émoussés. Parfois d'étroites

mais robustes épines surmontées d'une minuscule soie se répartissent sur toute la surface

de l'élytre en compagnie de la pubescence normale. Parmi les élytres que j'ai montés

en préparations microscopiques, ceux d' Auchenotropis termitophila Leleup sont totale-

ment dépourvus d'aspérités; ceux d" A. r affray i Leleup présentent des cônes à proximité

de leur base et à l'angle distal externe; ceux d'A. fallaciosa n. sp. offrent des cônes

dans la région humérale et sur toute la longueur de l'épipleure; ceux d'A. besucheti

n. sp. ne montrent que quelques rares cônes sur l'épipleure; ceux d'A. loebli n. sp. sont

nantis de cônes sur l'entièreté de l'épipleure et dans la région humérale; ceux d'A. longi-

collis n. sp. et d'A. undecima n. sp. présentent des cônes dans la région humérale, dans

l'entièreté de l'épipleure, à proximité de tout le bord apical et aussi sur tout le long de

la suture; ceux d'A. densipunctipennis n. sp. sont hérissés d'épines sétifères réparties

sur toute la surface, au mêmetitre que la pubescence.

Exclusivement africains, les Auchenotropis ont une vaste répartition: particulière-

ment variés en Afrique occidentale, ils sont encore présents au Zaïre, en Angola, dans

les régions côtières du Kenya et en Tanzanie (monts Uluguru). Seulement trois espèces

du genre se situent en dehors de la province phytogéographique guinéenne: A. leleupi

(Shaba), A. raffrayi (Tanzanie: monts Uluguru) et A. dentimana (Kenya).

Dans sa révision des Psélaphides de l'Afrique inter tropicale, Jeannel (1959) sépare

les Trichonychini des autres Bythininae de la section des Bythinimorphi (dans laquelle

se situe Auchenotropis) par la soie paronguéale robuste et arquée au lieu d'être fine.

Il faut rappeler ici que ce que Jeannel considère comme soie paronguéale est en fait

l'une des deux griffes régressée de l'article apical des tarses.

Chez Auchenotropis, il n'y a pas de véritable soie paronguéale, mais les espèces

de ce genre offrent normalement deux griffes à chaque patte dont l'une est minuscule,

très fortement atrophiée et peut mêmefaire défaut à un ou plusieurs tarses, sans cohésion

spécifique et sans symétrie bilatérale. C'est ainsi que chez un paratype d'A. longicollis

n. sp., il n'y a que l'une des pattes médianes qui soit nantie d'une griffe atrophiée en

sus de la griffe normale, alors que chez l'holotype de cette espèce elles manquent totale-

ment. Chez l'holotype d'A. raffrayi Leleup, elle n'existe pas aux tarses antérieurs alors

qu'elle y est présente chez un paratype de cette espèce. Leur arrachement ne peut être
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concevable puisqu'elles sont protégées par les grandes griffes indifférenciées qui seraient

les premières à être enlevées en cas d'accrochage. Minuscules quand elles existent, il

est évident qu'elles sont en voie de disparition totale dans le genre.

1. —Auchenotropis longicollis n. sp. (fig. 1-4)

Holotype: Côte d'Ivoire, Adiopodoumé (Muséum de Genève).

Taille: 1,20 à 1,23 mm. Brun rougeâtre brillant. Ponctuation de la tête et du pro-
notum très fine, à peine perceptible et espacée; celle des élytres un peu moins faible,

Fig. 1-4.

Auchenotropis longicollis n. sp., mâle.

1 = antenne; 2 = patte antérieure; 3 = patte médiane; 4 = édéage.
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formée de points plus larges mais très peu profonds et espacés par des intervalles d'une

longueur égale à une ou deux fois leur diamètre; celle de l'abdomen pareille à celle de

la tête et du pronotum.

Tête sensiblement moins longue que large y compris les yeux (0,21 pour 0,26 mm
chez l'holotype mâle: 0,23 pour 0,28 mmchez un paratype femelle). Chez le mâle,

partie antérieure du front imprimée par une dépression au fond de laquelle se situe

un sillon coudé dont les extrémités aboutissent aux fossettes ocellaires qui sont petites.

Chez la femelle il n'y a nulle trace des fossettes ocellaires et du sillon coudé, ce dernier

étant remplacé par deux petites concavités sises à un mêmeniveau à hauteur du bord

antérieur des yeux. Yeux relativement grands et peu convexes. Tempes fuyantes, arquées

et sensiblement plus longues que les yeux (0,08 pour 0,05 mmchez l'holotype mâle;

0,09 pour 0,057 mmchez un paratype femelle). Antenne du mâle (fig. 1) dont le pédicelle

est pratiquement aussi large que le scape; article 9 très nettement dilaté par rapport

au 8 et pratiquement aussi long que large; article 10 approximativement de même
largeur que le 9, mais plus court; article 11 asymétriquement ogival.

Pronotum plus long que large (0,28 pour 0,24 mmchez l'holotype; 0,30 pour

0,28 mmchez un paratype femelle), peu étranglé au niveau du sillon transversal prébasal

qui est assez éloigné de la base; sous ce sillon, les côtés du pronotum sont pratiquement

parallèles et non divergents, les angles basaux étant droits et non aigus. Bosses latérales

déportées vers l'avant.

Ely très plus longs à la suture que larges considérés dans leur ensemble (0,56 pour

0,51 mm); plus grande largeur vers le tiers distal.

Pattes antérieures du mâle (fig. 2) offrant deux petites dépressions dorsales vague-

ment hémicirculaires sur le tibia, un aplanissement préapical au côté interne de l'article 2

des tarses et une longue concavité au bord interne de l'article 3 de ces derniers. Pattes

médianes du mâle (fig. 3) offrant un fémur sensiblement dilaté en ses deux tiers distaux,

un trochanter indifférencié (ce qui est exceptionnel) et dont le tibia est nanti d'un large

éperon sécuriforme sis à l'angle distal interne.

Edéage, fig. 4.

Espèce bien caractérisée dans les deux sexes par l'addition de deux caractères:

ponctuation particulièrement faible et forme du pronotum.

Côte d'Ivoire, Adiopodoumé, 4 mars 1977, 1 mâle (l'holotype en préparations

microscopiques); ibidem, Man (Cascade), 8 mars 1977, 1 mâle mutilé dont il ne subsiste

que l'édéage, les pattes et un élytre en préparations microscopiques; ibidem, Banco,

5 mars 1977, 1 femelle; ibidem, Agboville, 21-22 mars 1977, 1 femelle. Tous recueillis

par I. Lobi). Holotype et deux paratypes au Muséum de Genève; 1 paratype femelle

au Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren.

2. —Auchenotropis besucheti n. sp. (fig. 5-8)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

Taille: 1,25 à 1,30 mm. Brun rougeâtre brillant. Ponctuation de la tête pratique-

ment nulle; celle du pronotum très fine, à peine visible et espacée; celle des élytres

bien imprimée, formée de gros points assez profonds et généralement espacés par des

intervalles égaux ou inférieurs à leur diamètre; celle de l'abdomen constituée de points

beaucoup plus petits et plus largement espacés que sur les élytres, mais cependant bien

visibles.

Tête nettement moins longue que large y compris les yeux (0,23 pour 0,29 mm
chez l'holotype mâle; 0,23 pour 0,30 mmchez un paratype femelle). Partie antérieure
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du front offrant un profond sillon en v renversé au sommet aigus. Fossettes ocellaires

très nettes et situées au niveau du bord postérieur des yeux. Yeux petits et peu saillants,

beaucoup moins longs que les tempes (0,046 pour 0,116 chez l'holotype et chez un
paratype femelle) qui sont arquées. Antennes du mâle (fig. 5) dont les articles 6 à 10

sont modérément et progressivement élargis; article 11 asymétriquement ogival.

Fig. 5-8.

Auchenotropis besucheti n. sp., mâle.

5 = antenne; 6 = patte antérieure; 7 = édéage; 8 = trochanter des pattes médianes.
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Pronotum aussi long que large ou un peu moins long que large (0,30 pour 0,30 mm
chez un paratype femelle; 0,28 pour 0,31 mmchez l'holotype mâle), sensiblement

étranglé au niveau du sillon transversal prébasal qui est plus proche de la base que chez

A. longicollis; sous ce sillon, les côtés du pronotum divergent faiblement, les angles

basaux étant relativement aigus.

Elytres aux côtés régulièrement arqués, aussi longs à la suture que larges considérés

dans leur ensemble chez le mâle (0,56 pour 0,56 mmchez l'holotype) et moins longs

que larges chez la femelle (0,53 pour 0,56 mm); plus grande largeur sise un peu au-delà

du milieu.

Pattes antérieures du mâle (fig. 6): fémur légèrement sinué; tibia offrant une échan-

crure nantie de deux à trois fortes soies au côté interne; article 2 des tarses montrant

un aplanissement prédistal au côté interne; article 3 des tarses offrant une longue conca-

vité au côté interne.

Edéage, fig. 7.

Côte d'Ivoire, Banco, 5 mars 1977, 3 mâles dont l'holotype et 2 femelles; ibidem,

Agboville (Yapo), 21-22 mars 1977, 3 mâles et 12 femelles. Tous récoltés par I. Lobi.

Holotype et 13 paratypes au Muséum de Genève; 6 paratypes (2 mâles et 4 femelles)

au Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren.

3. —Auchenotropis loebli n. sp. (fig. 9-13)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

Taille: 1,23 à 1,31 mm. Brun rougeâtre peu brillant. Ponctuation de la tête assez

fine mais bien imprimée, plus dense sur le vertex chez le mâle; celle du pronotum sem-

blable à celle du vertex, les points étant séparés par une distance égale à une ou deux

fois leur diamètre; celle des élytres comparable à celle du pronotum, mais dont les points

s'espacent progressivement vers l'apex; celle de l'abdomen un peu plus faible que celle

du reste du corps.

Tête moins longue que large (0,23 pour 0,30 mmaussi bien chez deux mâles dont

l'holotype que chez une femelle). Partie antérieure du front creusée d'un fort sillon

en v renversé, au sommet aigu. Fossettes ocellaires petites, constituées par un léger

renfoncement des extrémités des branches du sillon précité et situées au niveau du bord

inférieur des yeux. Yeux petits et peu saillants, nettement moins longs que les tempes

(0,053 pour 0,105 mmchez l'holotype mâle; 0,046 pour 0,105 mmchez un paratype

femelle) qui sont arquées. Antennes relativement courtes, le pédicelle un peu moins

large que le scape et environ deux fois plus court que ce dernier. Chez le mâle (fig. 9),

article 3 tronconique; articles 4 à 8 subglobuleux; articles 9 et 10 fortement dilatés,

le 9 presque aussi large que le 10; le 11 irrégulièrement ogival comme chez toutes les

espèces du genre. Chez la femelle (fig. 10), article 3 tronconique; articles 4 et 5 vague-

ment tronconiques ; articles 6, 7 et 8 subglobuleux; articles 9 et 10 dilatés, mais le 9

sensiblement moins large et moins long que le 10; article 11 commechez le mâle.

Pronotum aussi long que large chez le mâle (0,30 pour 0,30 mmchez l'holotype

et un paratype) et un peu moins long que large chez la femelle (0,26 et 0,28 pour 0,30 mm
chez deux paratypes femelles); bosses latérales plus saillantes que chez A. longicollis

et A. besuchet i; étranglement au niveau du sillon transversal prébasal très accusé et

sous lequel les côtés du pronotum divergent fortement; angles basaux aigus.

Elytres aux côtés régulièrement arqués, moins longs à la suture que larges consi-

dérés dans leur ensemble (0,56 pour 0,58 mmchez l'holotype mâle; 0,53 pour 0,56 mm
chez un paratype femelle). Plus grande largeur située vers le milieu.
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Fig. 9-13.

Auchenotropis loebli n. sp. —9 = antenne du mâle; 10 = antenne de la femelle;

11 = tibia et tarses antérieurs du mâle; 12 = patte médiane du mâle; 13 = édéage.
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Pattes antérieures du mâle (fig. 11) offrant deux petites dépressions sur la moitié

distale de la face dorsale du tibia; article distal des tarses antérieurs légèrement concave

au côté interne. Pattes médianes du mâle (fig. 12) dont le trochanter montre une apo-

physe tronquée, tandis que le tibia offre une excroissance sécuriforme oblique et située

à l'angle distal interne.

Edéage (fig. 13) différent de ceux de toutes les autres espèces du genre par la confor-

mation du paramère gauche qui est très allongé et offre une longue expansion lamelleuse

à son côté interne. Les espèces qui se rapprochent le plus de A. loebli sont A. brevipilis

Jeannel (Zaïre, Kivu) et A. fallaciosa n. sp. décrit plus loin. Ces trois taxons ont en

commun la conformation presque semblable des antennes et une grande longueur du

paramère gauche de l'édéage; chez A. brevipilis ce dernier n'offre pas d'expansion

lamelleuse.

Côte d'Ivoire, Banco, 3 mars 1977, 6 mâles dont l'holotype et 6 femelles (tous

recueillis par Lobi). Holotype, 3 paratypes mâles et 4 paratypes femelles au Muséum

de Genève; 4 paratypes au Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren.

4. —Auchenotropis scabrosa n. sp. (fiig. 14)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

Mâle inconnu.

Taille: 1,25 mm. Brun rougeâtre. Aspect cireux. Ponctuation de la tête nette et

dense, contigue sur le lobe antérieur et espacée sur le vertex. Ponctuation du pronotum

aussi nette que celle de la tête et pratiquement contigue; celle des élytres plus forte

que sur l'avant-corps, râpeuse, formée de points contigus plus grands et plus profonds;

celle de l'abdomen comparable à celle du pronotum.

Tête à peine moins longue que large (0,27 pour 0,28 mm). Partie préoculaire du

front légèrement convexe et fortement ponctuée. Trois légères dépressions disposées

en triangle se situent au niveau des yeux; entre ces dépressions aboutit l'extrémité

floue du v renversé qui est petite, peu creusée et située fort en retrait par rapport aux

autres espèces du genre. Fossettes ocellaires sises au niveau du tiers postérieur des yeux.

Yeux très peu saillants et deux fois moins longs que les tempes (0,047 pour 0,093 mm),
ces dernières convergentes et modérément arquées. Antennes (fig. 14) relativement

courtes; scape un peu moins de deux fois plus long que large; pédicelle pratiquement

aussi large que le scape et légèrement plus long que large; article 3 tronconique, beau-

coup moins épais que le pédicelle, petit et à peine plus large que long; articles 4 à 6

subglobuleux, le 6 toutefois un peu moins long que les 4 et 5 ; article 7 en sphère aplatie

aux deux pôles, moins long que le 5 et que le 6; article 8 étiré transversalement au bord

interne; articles 9 et 10 fortement dilatés et également étirés au bord interne, le 10 un
peu plus épais que le 9.

Pronotum sensiblement moins long que large (0,28 pour 0,33 mm), les bosses

latérales s'étendant pratiquement sur toute la longueur comprise entre le bord antérieur

et le sillon transversal prébasal ; sous ce dernier, les côtés divergent nettement.

Elytres aussi longs à la suture que larges dans leur ensemble (0,58 pour 0,58 mm),
leur côté moins régulièrement arqué que chez A. loebli; plus grande largeur située

au tiers apical.

Côte d'Ivoire, Banco, 5 mars 1977 (I. Lobi), une seule femelle.

La ponctuation exceptionnellement forte, la conformation de la tête ainsi que
celle du pronotum autorisent la description de l'espèce en l'absence du mâle.
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5. —Auchenotropis punctatipennis n. sp. (fig. 15-17)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

Taille: 1,33 à 1,34 mm. Brun rougeâtre assez brillant. Ponctuation de la tête très

fine et espacée tout comme celle du pronotum; celle des élytres beaucoup plus forte,

formée de gros points bien impressionnés et séparés par des intervalles d'une longueur

légèrement inférieure ou égale à leur diamètre.

Tête moins longue que large (0,24 pour 0,30 mmchez l'holotype mâle; 0,23 pour

0,27 mmchez un paratype femelle). Partie antérieure du front creusée d'un net sillon

Fig. 14.

Antenne de la femelle de Auchenotropis scabrosa n. sp.

Fig. 15-17.

Auchenotropis punctatipennis n. sp., mâle.

15 = antenne; 16 = patte antérieure; 17 = édéage.
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en i grec renversé dont les deux branches divergentes sont très allongées. Pas de fossettes

ocellaires. Yeux très peu convexes, plus petits que les tempes qui sont très arquées

(rapport = 0,058 pour 0,083 mmdans les deux sexes). Antennes dont le scape est

approximativement deux fois plus long que large et le pédicelle subcylindrique, presque

aussi large que le scape et environ un tiers plus long que large. Chez la femelle, l'article 9

n'est guère plus épais que le 8; le 10 très dilaté, presque aussi large que le 11 et approxi-

mativement de un tiers moins long que large. Les antennes du mâle (fig. 1 5) sont forte-

ment différenciées : articles 5, 6 et 7 tous trois dilatés par rapport au 4 et au 8 et élargis

en lobe à leur côté interne (en vue latérale); ils décroissent légèrement de volume du 5

vers le 7; article 8 normal, comparable au 4; article 9 beaucoup plus volumineux que

le 8 et dont le côté interne est conformé en cône obliquement dirigé vers le haut; article 10

irrégulièrement et transversalement elliptique.

Pronotum aussi long que large (0,29 pour 0,29 mmaussi bien chez l'holotype

mâle que chez un paratype femelle). Bosses latérales saillant en arc régulier et occupant

tout le côté depuis la naissance du cou jusqu'au sillon transversal prébasal qui est très

net; sous ce dernier, les côtés du pronotum ne sont nullement divergents.

Elytres aussi longs à la suture que larges dans leur ensemble chez les deux sexes

(0,51 pour 0,51 chez l'holotype mâle; 0,52 pour 0,52 mmchez un paratype femelle);

plus grande largeur vers le tiers apical.

Pattes antérieures du mâle (fig. 16) n'offrant d'autres différenciations qu'une

longue et forte concavité au bord interne de l'article apical des tarses.

Edéage, fig. 17.

Côte d'Ivoire, Banco, 5 mars 1977, 2 mâles dont l'holotype et 1 femelle dans l'humus

(I. Lobi). Holotype et 1 paratype femelle au Muséum de Genève; 1 paratype mâle au

Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren.

6. —Auchenotropis fallaciosa n. sp. (fig. 18-20)

Holotype: Côte d'Ivoire, Agboville (Muséum de Genève).

Taille: 1,05 à 1,07 mm. Brun rougeâtre assez brillant. Ponctuation de la tête et

du pronotum très fine, superficielle et espacée; celle des élytres sensiblement mieux
imprimée, formée de points mieux marqués et moins petits, espacés par des intervalles

d'une longueur comprise entre une à trois fois leur diamètre; celle de l'abdomen un
peu plus faible que celle des élytres.

Tête moins longue que large (0,22 pour 0,26 mmchez l'holotype mâle; 0,21 pour

0,24 mmchez un paratype femelle). Partie antérieure du front creusée par un sillon

en v renversé dont les extrémités des branches aboutissent aux fossettes ocellaires qui

sont petites et situées au niveau du tiers postérieur des yeux. Yeux très peu convexes,

relativement grands dans les deux sexes (0,07 mmchez l'holotype mâle ainsi que chez

deux paratypes femelles). Tempes modérément convexes, régulièrement arquées, conver-

gentes et un peu plus longues que les yeux (0,09 mmchez l'holotype mâle ainsi que chez
un paratype femelle; 0,08 mmchez un autre paratype femelle). Antennes relativement

courtes; scape à peu près deux fois plus long que large; pédicelle dolioforme, un peu
plus étroit que le scape et deux fois moins long que celui-ci; article 3 normalement
tronconique; article 4 à 8 subglobuleux. Chez le mâle (fig. 20) article 9 très dilaté,

trapézoïdal en vue ventrale ou dorsale, subglobuleux en vue latérale; article 10 trans-

verse, moins long que le 9 et plus étroit que celui-ci en vue ventrale ou dorsale mais
de mêmelargeur en vue latérale.
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Pronotum un peu plus long que large (0,26 pour 0,25 mmchez l'holotype mâle;

0,26 pour 0,23 mmchez un paratype femelle). Sillon transversal prébasal très marqué,

sous lequel les côtés sont pratiquement parallèles, non divergents.

Elytres un peu moins longs à la suture que larges dans leur ensemble (0,42 pour

0,50 mmchez l'holotype mâle; 0,42 pour 0,44 mmchez un paratype femelle). Plus

grande largeur vers le tiers apical.

20

18

Fig. 18-20.

Auchenotropis fallaciosa n. sp., mâle,

édéage; 19 = patte antérieure; 20 = antenne.

Pattes antérieures du mâle (fig. 19): tibia montrant une profonde encoche au

tiers distal du bord interne, à la naissance proximale de laquelle sont implantées quatre

soies (holotype); articles 2 et 3 des tarses offrant chacun une longue concavité ventrale.

Trochanter des pattes médianes indifférencié.

Edéage (fig. 18) dont le paramère gauche est très allongé mais démuni d'expansion

lamelleuse, tout comme chez Auchenotropis brevipilis Jeannel. La similitude se limite

toutefois à ce seul caractère, les pièces du sac interne étant notamment très différentes.
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Côte d'Ivoire, Agboville, 21-22 mars 1977, 1 mâle et 4 femelles (I. Lobi). Holotype

mâle mutilé (manque un élytre) en préparations microscopiques et 2 paratypes femelles

au Musée de Genève; 2 paratypes femelles au Musée Royal de l'Afrique Centrale,

Tervuren.

Fig. 21-24.

Auchenotropis densipunctipennis n. sp., mâle.
21 = antenne de l'holotype; 22 = antenne d'un paratype mâle;

23 = patte antérieure; 24 = édéage.
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7. —Auchenotropis densipunctipennis n. sp. (fig. 21-24)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

L'identification de la femelle est à considérer sous réserves.

Taille: 1,46 à 1,48 mm. Brun marron peu brillant. Ponctuation de la moitié anté-

rieure du dessus de la tête fine, nette et contigue; celle du vertex presque aussi forte

mais espacée. Ponctuation du pronotum un peu plus faible et plus dispersée que celle

du vertex; celle des élytres beaucoup plus forte que celle de l'avant-corps, formée de

points beaucoup plus grands et peu distants; celle de l'abdomen comparable à celle du
pronotum, mais un peu plus appuyée.

Tête un peu moins longue que large (0,24 pour 0,27 mmchez l'holotype mâle;

0,27 pour 0,29 mmchez un paratype mâle). Partie antérieure du front creusée par

deux sillons qui, partant des petites fossettes ocellaires, convergent vers l'avant pour

aboutir chacun à une petite et faible dépression. Vertex bombé, offrant une dépression

à son extrémité antérieure, soit au niveau des fossettes ocellaires. Yeux relativement

convexes (mâles), d'une longueur de 0,07 mm. Tempes très peu arquées dans les deux

sexes, d'une longueur de 0,10 mm. Antennes du mâle (fig. 21 et 22) de longueur moyenne
(environ 0,70 mm); scape deux fois plus long que large; pédicelle dolioforme, un peu

plus étroit que le scape et de un quart moins large que long; article 3 sensiblement moins

large que le pédicelle, piriforme, approximativement aussi long que large; articles 4 à

8 subglobuleux; articles 9 et 10 très dilatés, asymétriques, le 9 un peu moins volumineux

que le 10, son côté interne prolongé par une expansion conique irrégulière, obliquement

dirigée vers le haut et pouvant être longitudinalement échancrée (holotype); le 10 offre

une expansion de son côté interne qui est plus large que celle présentée par le 9 et pou-

vant être noduleuse.

Pronotum aussi long que large ou un peu moins long que large (0,30 pour 0,30 mm
chez l'holotype mâle; 0,31 pour 0,33 mmchez un paratype mâle); bosses latérales bien

saillantes ; sillon transversal prébasal assez éloigné du bord postérieur (0,08 mm)
;

sous ce sillon, les côtés divergent faiblement.

Elytres un peu moins longs à la suture que larges considérés dans leur ensemble

(0,58 pour 0,60 mmchez l'holotype mâle). Plus grande largeur sise vers le tiers distal.

Pattes antérieures du mâle (fig. 23): fémur offrant une échancrure longitudinale

au côté interne ; article 3 des tarses montrant une forte concavité au côté interne.

Edéage: fig. 24.

Côte d'Ivoire, Banco, 3.III.1977, 3 mâles dont l'holotype et 2 femelles dans l'humus;

ibidem, Agboville (Yapo), 21-22.III.1977, 1 femelle dans l'humus. Tous recueillis par

I. Lobi. Holotype et 3 paratypes au Muséum de Genève, 2 paratypes au Musée Royal

de l'Afrique centrale, Tervuren.

8. —Auchenotropis per mixta n. sp. (fig. 25-27)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Mus. nat. Hist. Nat., Paris).

Femelle inconnue.

Taille: 1,15 mm. Brun roussâtre modérément brillant. Ponctuation de la tête et

du pronotum très fine et largement espacée; celle des élytres plus prononcée et moins

distante; celle de l'abdomen comparable à celle de l'avant-corps.

Tête nettement moins longue que large y compris les yeux (0,18 pour 0,26 mm).

Partie antérieure du front creusée d'un net sillon en large v renversé au sommet aigu.
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Fossettes ocellaires à peine indiquées, constituées par un faible renfoncement des extré-

mités basales du sillon précité. Yeux petits et peu saillants, moins longs que les tempes

(0,07 pour 0,08 mm) qui sont modérément arquées et fuyantes. Antennes (fig. 26) beau-

coup plus différenciées que chez le mâle de A. pauliani Jeannel: articles 9, 10 et 11 très

dilatés; le 9 en forme de sphère fortement aplatie aux deux pôles (longueur: 0,060 mm;

Fig. 25-27.

Auchenotropis permixta n. sp., mâle.

25 = patte antérieure; 26 = antenne; 27 = édéage.

largeur 0,085 mm); le 10 asymétrique, beaucoup moins long que le 9 (0,039 mm) et un
peu moins large que celui-ci (0,077 mm); le 1 1 classiquement conique et un peu plus

large que le 9 (0,093 mm).
Pronotum aussi large que long (0,28 pour 0,28 mm), les bosses latérales ayant

leur plus grande largeur déportée vers l'avant et s'atténuant progressivement jusqu'à

proximité du sillon transversal prébasal qui est bien creusé et assez proche du bord

postérieur; sous ce sillon les côtés du pronotum sont parallèles, non divergents. Chez
A. pauliani, les bosses latérales saillent moins en avant.

Elytres pratiquement aussi longs à la suture que larges considérés dans leur ensemble

(0,44 pour 0,46 mm)
; plus grande largeur vers le tiers apical.

Pattes antérieures du mâle (fig. 25): tibia offrant une dilatation angulaire au tiers

proximal du côté interne et un petit évidement hémicirculaire au quart distal de la face
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externe; article 3 des tarses concave au côté interne. Chez A. pauliani, espèce aux mâles

relativement thélymorphes, le tibia des pattes antérieures est indifférencié.

Edéage (fig. 27) dont le sac interne renferme une tubulure chitineuse et pigmentée,

bulbeuse à la base et recouverte par deux épines entrecroisées à hauteur de son tiers

distal.

Côte d'Ivoire, Banco, dans une touffe d'épiphytes, 24.VIH.1948, 1 seul mâle en

compagnie de l'holotype mâle &Auchenotropis pauliani Jeannel et considéré comme
femelle de ce dernier par son descripteur.

9. —Auchenotropis decima * n. sp. (fig. 28-30)

Holotype: Côte d'Ivoire, Banco (Muséum de Genève).

Femelle inconnue.

Taille: 1,45 mm. Brun rougèâtre clair, peu brillant. Ponctuation de tout le dessus

du corps fine: éparse sur la tête, le pronotum et les élytres, elle est un peu plus serrée

sur l'abdomen.

Fig. 28-30.

Auchenotropis decima n. sp., mâle.

28 = antenne; 29 = patte antérieure; 30 = édéage.

* Dixième espèce décrite de Côte d'Ivoire.
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Tête sensiblement moins longue que large (0,26 pour 0,32 mm). Front montrant

un i grec renversé bien creusé dont les extrémités des branches atteignent les fossettes

ocellaires qui sont petites mais nettes et situées au niveau du tiers postérieur des yeux.

Bulbes antennaires saillants. Yeux très peu convexes et petits, beaucoup moins longs

que les tempes (0,07 pour 0,12 mm); ces dernières arquées et très transverses, offrant

une frange serrée de petites soies vers leur milieu. Cou étroit commechez Auchenotropis

permixta. Antennes (fig. 28) peu différenciées chez le mâle, les articles 5, 6 et 7 globuleux

Fig. 31-33.

Auchenotropis undecima n. sp., mâle.

31 = tibia et tarses antérieurs; 32 = patte médiane; 33 = édéage.

et un peu plus épais que les 4 et 8; article 9 subglobuleux et à peine plus volumineux

que les 5, 6 et 7; article 10 sensiblement élargi par rapport au 9 et de un tiers plus large

que long.

Pronotum un peu moins long que large (0,33 pour 0,35 mm), les bosses latérales

faiblement déportées vers l'avant. Sillon transversal prébasal profond, relativement

proche du bord postérieur et sous lequel les côtés divergent sensiblement.

Elytres aussi larges considérés dans leur ensemble q«e longs à la suture (0,53 pour

0,53 mm). Plus grande largeur située vers le milieu.

Pattes antérieures du mâle (fig. 29): tibia dilaté en fuseau, dont le côté interne

offre une large échancrure qui a le bord supérieur festonné et le bord inférieur échancré;

tarses indifférenciés.

Edéage (fig. 30) allongé, à capsule basale membraneuse et déformable, paraissant

recouverte dorsalement par deux larges replis hyalins. Paramères de forme bien par-

ticulière et presque parfaitement symétrique.
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Espèce bien isolée par la conformation exceptionnelle des paramères de l'édéage

ainsi que par les pattes antérieures du mâle (configuration de l'excavation interne du

tibia et tarses indifférenciés).

Côte d'Ivoire, Banco, 5.III.1977, 1 seul mâle (I. Lobi).

10. —Auchenotropis undecima * n. sp. (fig. 31-33)

Holotype: Côte d'Ivoire, Man (Muséum de Genève).

L'espèce n'est représentée que par un seul exemplaire mâle fortement mutilé lors

de la capture. La tête ainsi qu'un élytre manquent et le pronotum est écrasé ainsi que

déformé; la conformation de l'antenne ainsi que celle du pronotum restent

inconnues. Il ne subsiste en fait que l'édéage, les pattes et un élytre; mais la configura-

tion de l'organe copulateur et la différenciation des pattes antérieures et médianes per-

mettant d'identifier le mâle de l'espèce à coup sûr, je me suis décidé à le décrire en me
basant sur ces seuls critères.

Taille approximative: 1,00 à 1,10 mm. Pronotum, élytres et abdomen brun rou-

geâtre. Ponctuation du pronotum fine et espacée; celle des élytres nettement plus forte,

sensiblement plus dense que celle des élytres de A. fallaciosa Leleup.

Elytres moins longs à la suture que larges dans leur ensemble (0,42 pour environ

0,50 mm).
Pattes antérieures (fig. 31) peu différenciées: tibia fusiforme montrant une carène

longitudinale prédistale située dorsalement à proximité du bord externe. Pattes médianes

(fig. 32) dont le trochanter est prolongé en pointe et offre deux courtes et larges épines

au bord externe; tibia dont l'angle distal interne est prolongé par une apophyse sécuri-

forme sillonnée longitudinalement en son milieu.

Edéage (fig. 33) du même type que celui de A. fallaciosa, offrant comme chez ce

dernier, une incurvation vers l'extérieur de l'extrémité apicale du paramère le plus long.

Mais la conformation des pièces du sac interne est très différente et l'édéage de A. unde-

cima est inversé.

Côte d'Ivoire, Man, 8 mars 1977, un seul mâle fortement mutilé (en préparations

microscopiques). Leg I. Lobi.

* Onzième espèce décrite de Côte d'Ivoire.
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